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VOTRE DECISION EST IMrOR- 
Lbérale et progressiste aux exi- 
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en 4 points a été annoncé et décrit par Mac- 


_ sal de à 
: PENSEZ-Y! 

Le 14 octobre, chaque électeur du Manitoba peut enregistrer 
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l'honorable M. Bennett promit au peuple | 
Le volume d'affaires pour le monde:entier est 


D Pie de Om d'éh tombé de $68 milliards.en 1929 à $23 milliards 
fe) I! à pleinement rempli cette promesse. Il l'a en. 1934, soit une chute de 66%, suivant les 
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affaires, c’est le Canada ‘qui a remonté le plus 


MONDE ENTIER" x 
Rapport officiel à: La Ligue des Nations; 1934. 
“LE RELEVEMENT CONTINUE AVEC PLUS DE PROGRES AU 
‘CANADA QU'AUX ETATS-UNIS" 
Le colonel Ayer, l'économiste Le plus considéré des États-Unis, danvle Bulletin 
du Cleveland Trust, Cleveland, Ohio, E.-U., 15 novembre 1934. | 
*DE TOUS LES PAYS DU MONDE, LE CANADA EST L'UN DE ŒUX 
QUI EST SORTI LE PLUS VITE DE LA CRISE” | 
Statistiques de Roger W. Bobson, New-York, 14 novembre 1954. 


"LE REDRESSEMENT ECONOMIQUE EST BEAUCOUP PLUS"PRO- | 
NONCE AU CANADA QUE DANS LA PLUPART DES AUTRES PAYS" 


Revue “France- Amérique", Paris, avril 1935. 


“LES MINISTRES D'ANGLETERRE SE, SONT FAIT ROULER PAR M 
 BENNETT, LORS DES NEGOCIATIONS DES ACCORDS D'OTTAWA" 
Lloyd George, ex-premier ministre et chef du Parti Libéral d'Angleterre, 
automne 1934. 
“M. BENNETT EST. UNE DES GRANDES FIGURES DU MONDE POLI 
TIQUE INTERNATIONAL" | | 


"LA CONFERENCE INTERNATIONALE DE LONDRES À ETE SAUVEE 


GRACE A LA SAGACITE ET AU-GENIE POLITIQUE DE M. BENNETT" 
Cordell Hal, secrétaire d'État des États-Unis, juilles 1933. 


Aucua chef d'Etat canadien n'a, jusqu'ici, attiré sur sa patrie et sur 
F sa personne de pareils témoignages. Ceux-ci nous prouvent, de La part 
de hauts personnages compétents, que le Canada est en bonne pos- 
ture et que ses affaires sont en très bonnes mains avec M. Bennett. h 


{3 . Votez pour que le progrès continue. Votez pour la sécurité du pays et vote propre sécurité. 
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